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DESCRIPTION GLOBALE DES RESSOURCES HALIEUTIQUES

1. RESSOURCES CHALUTABLES CADRE DE L'ETUDE ET METHODOLOGIE.

_ La description des ressources halieutiques accessibles au
chalutage de fond a été. entre 1978 et 1979. l'un des .thèmes du
laboratoire "Ressources halieutiques littorales", de l'ISTPM. Elle
a concerné la plupart des fonds côtiers chalutables entre l'ouest
de la baie de Seine et le littoral basque. Elle a été basée uniquemént
sur des campagnes de prospection du nlo l'Roselys II'', navire de 20 nètres
et 360 cv. __

D'autres campagnes, réalisées en baie du Mont St Michel à partir
de 1978, et poursuivies jusqu'au printemps 1982 ont porté sur des aspects
moins généraux (spécialement l'étude des nurseries) et ne sont pas prises
en compte ici.

Ce type d'étude ne ~ournit qu'une approche des ressources présentes
puisqu'elle ne couvre pas un cycle annuel et qu'elle se limite aux seules
espècee bentho-démersales. Toutefois, devant la difficulté de mettre en
place un réseau permanent d'observation qui permettrait, à partir de données
en nature, de connaître la composition des captures des flottilles, cette
première approximation apporte des éléments eSden,tiels.

Afin de prendre en compte la totalité des ressources chalutables,
les pêches ont été faites avec un chalut de fond. classique 20 mètres Le
Drézen doublé d'une poche de mainage réduit (24 mm, maille étirée). Toutes
les espèces récoltées ont été examihées p mais les observations les plus
complètes portent évidemment sur les espèces commerciales.

Pour la baie du Mont SàintMichel p les prospections ont été
faites lors de. quatres campagnes; en 1978 et 1979~
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_--,---:;;D-.:a~t~e~_-,---,-...;.! ~N-.:o:.;;m;;.;;lb;;,;;r;.-e~d;;:,'.;;.e...;.'..::c..:.;h:.;;a:.;;l:;.;u::.t.:;a;;.;.g~e;;:s _

avril-mai 78! 14 !
! ----------...;.------ !--------------------------- !
! décembre 78 17
! ----------------'-- j --,---------------------------- !

mai 79 29
!------~----------!----------~---------...;.------!

! octobre 79! 22 !
!

Le secteur d'étude s'étend de Cancale à Granville, jusqu'au
niveau du zéro des cartes.

A partii des observations brutes, on a établi une liste
faunistique, puis un classement des espèces en fonction de leur abondance,
de leur part pondérale et de leur fréquence dans les captures afin de
dégager les espèces dominantes ou "espèces-base".Une sélection aboutit
à définir la part des espèces qui caractérisent la ressourC6 chalutable
ou "ressource-base", qui est alors analysée.

II. COMPOSITION FAUNISTIQUE GLOBALE.

La liste faunistique inclue tous les poissons, ainsi que les
mollusques et crustacés présentant un intérêt commercial, même faible.
La diversité spécifique est élevée (74 espèces, dont 59 poissons,
6 crustacés commerciaux et 9 mollusques commerciaux), mais le peuplement
est, aux variations d'abondance près, identique à celui de l'ensemble du
secteur côtier de Bretagne-nord (baies de St Brieuc, de Lannion et de
Morlaix). <
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LISTE .FAUïHS'fIQUE DES ESFECES RECGl_TEES AU COURS DES CHLLUTAGES

POISSONS.

Nom latin Nom français officiel Nom local

Sprat
Alose
Anchois
Anguilh,
Congre
Orphie
Syngnathe
Hippocampe
Morue
Merlan
Liéu jaune
Tout-·nu
Tacaud
Motelle
J'Ilotelle

Petite roussette
GrandE: roussette
Emis:301e lisse
Torpille
Raie bouclée
Raie douce
Raie brunette
Raie lisse
Pastenague
Aigle de mer
Hareng
Sardine

Scy.tW~-lLUlL&:i. caj'~.·LclAjà

SCi.j.i,Lo ~..f1--Ln.u:). ,.-*.L/'.fJ..~,(/.J..

iiJu6;t..l.'tuù ill.ISÙ2-tr.M.

:JO/f'pk:do ma-~1""!O/jW....a

f<aj.4 davata
f?a-ja nDtv"taJ.JUÀ.-
f<a.ja. u.r.a,.û.aita
It2a.ja, brru'..hy.J.wa.
dh:~~ ~Ln.aca
iJljLLObatW. aqwU:a.
ctu.f.le.G- ha.~~
Sa.n::Una~

~~
/J-to-6a ato-6a
Cng.rrW.DA 12YtC/f'OÂ-Lcho&~

~ aJ'l.guL-Ua
Co~, c.ong.er
dJe1nl1J.?, be1..one­
Syngna;t)1/.l.â. 6f..l-.
N-i..ppoc::.arrIpLVJ. ~.
Çadua. mo~·nua.

;"Ile1f'.f.m·t~ ..me../f'~
Po-Uachi.J",6.po~
:-h"-iAop-~.j. mi..nu~

J'6'4Aop,te.~~. ~

CLf.,.La;ta. Y"/'"U6,tek
f~p/..>CU'U6. .u.dga1f·~S
~l;t/f'a~ .eah'6'ŒG Bar
:J'6'achunM. t.1f'a~ Chinchard
ZQl.b;i. :{-alKw Saint..,Pierre
1';~ -6l.4.-~..A::u..6. Rouget-barbet
SpimcfyJ..-i...o-aorrn ct::lr.;f:Jw.li"'L/4 Gr i se t
Ç}y.rrnamroc::Jy;i:R/.} ~ua~.). Lar, çon-
J.JtJr~P.f..wJ.~ Lançon
J.Jype.;ropf.uô. J!.ance,o~ Lançon commun
:J~ v~ Petite vive
Scombe../f' .~.co(flb~ Maquereau
Çob~ ~~ Gobie
CaLU.on.ym.t-6- ·.f.y.m Ca11 i onyme
~occl1a/f'~ Blennie
/Lza~ Mulet porc
J.J..za aLWaita. Mu1e tdoré
Athe.Ir'-t.n.a~~ Petit prêtre
J r-Lg.f.a. .f..uc.ç,..'5'Y1Q. Grond i nper 1on

Orbiche
biche
Hâ, a:r'ca~son

Tremble u

Raie grise~ raiton, ratiau
?
?
?

Raie-terre
Raie-tigue

Fouette,(petit) congrette
Por~e-plume

Loriquet (petit)
Guitan normand
Gui tan
Loche
Henerd
Barcet (petit)
Cariau

barbet
Brême, dorade grise

Faux-martin
Lisette.aniau(petit)
Ducet
Estienne

Eperlan
Tombe



J'Î!.lpi;tr4ff.a av::u1.u4.
lub--i..gin. gulf','1LWC1u~,

:J1f'.{.gJ•.of.~/f'U..>.i ~v&.a
Ago~ cataph.~

P60Üa.n~

S~~rru4- Ir'hombU.4
A1f'r!'og.{.o&~ .~na

Alf'nog,to<Y.lU.-6, tho 0'1­
P~lf'one.c:.t.e.6. .~

dJ..rran.da i1Jranda.
Pf.a;t~ "tier:.uo. .
So.œa ~1A
Soiea-. la.6.calf'.{-o.
8ug,f.o66..{dtiun .fu;tewn
J:o~ pA.4.lcaA:tmUÂ/.).

MOLLUSQUES

fucc.-i.nLun ùnclaitum
g{y.cyme.If'.{-o.~yœ.If'-~

Venu6. vP-Flr.'Uco-6a

O6;t1f'Q.Q.~
Pe.eten.. trOJVÙrU/.j.

~ ope.-If'c:ufu.1r'-i4.
Jl>iig.o -ëp..

A-UotJ~wthA../.}. ~.
Se.pLa. off~-i..6.

CRUSTACES

CIr'aYlffOYL' CIf'OYlJ.}On

Pai..a.eroon {)er1f'aÛ.M.

Canc.e<r pat]U~
il'/aA.a. -6qtÛJJ.ado

Î1'/acIf'o{~ publU'
J.Jo~~
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Grondin rouge
Grondin gris
Grondin carmœd
Souris
Turbot
Barbue
Arnoglosse
Arnoglosse
Plie,carrelet
Limande
Flet
Sole
Sole pole
Petite sole jaune
Baudroie

Buccin
Amande
Praire
Huître
Coquille St Jacques
Pétoncle blanc
Calmar
Petit encornet
Seiche

Crevette gris
Crevette rose
Tourteau
Araignée
Etrille
Homard

Rbuget

Plie fleurie

Fiet, Flondre

Marmorelle, lotte

Coucou, ran, bulot

Pied de cheval

Encornet
Irâche
Margate
sepion, seichot,
c>'Juchot (jeune)

Bouc
Bouquet
Poinclos, clos point
Crabe, moussette
Sérigue
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III - CLASSEMENT DES ESPECES -DEFINITION DES "ESPECES-BASE"ET DELA
"RESSOURCE-BASE (tableau)

A partir des données de chaque pêche expfrimentale, les esp~ces

ont été classées par ordre décroissant d'abondance (exprimée en nombre
horaire), de poids (rendement horaire), et de fréquence (pourcentage de
présence). La combinaison simple (sommation des rangs) des trois ordres
obtenus permet de classer les espèces par ordre d'illrportance décroissante.
En se limitant aux espèces numériquement bien représentées dans le total
des captures (environ 200 individus), on obtient un ensemble de
31 esp~ces-base. Parmi celles-ci, certaines ne présentent aucun intérêt
commercial (au moins localement, car certaines espèces prisées dans
une région, telles que le Petit Prêtre oule Petit Encornet, le Chipiron
du Pays Basque, sont négligées ici). D'autres ne sont capturées que de
façon accessoire ou accidente1.1e par le chalut de fond qui ne donne pas
une bonne image de leur présence (dorade grise, chinchard, maquereau •. )

La sélection selon ces deux critères d'intérêt commercial et
d'accessibilité à l'engin de pêche aboutit à la détermination de la
"ressource-base", composée de 19 espècf3S, qui est l'image de la ressource
disponible du chalutage de fond, en baie du Mont Saint·-Michel.

La "ressource-base" est composée des mêmes espèces que celle qui
caractérise l'ensemble côtier de Bretagne-Nord, mais les priorités
spécifiques sont un peu différentes : la seiche est beaucoup plus
importante en baie du Mont Saint Michel. Par contre, l'araignée, le
merlan, la petite roussette y sont moins bien représentés. Trois espèces
dominantes caractérisent cette baie: la seiche, la sole et la crevette
grise. L'essentiel des problèmes d'exploitation ,de gestion des stocks
et de réglementation concernera particulièrement ces espèces.
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Espèces-base t Intérêt
icommercial

1
Accessibilité;
au chalut do .

fond

Ressource-base

Tout-nu +
Tacaud + + Tacaud
Callionyme +
Seiche ++ + Seiche
Sole +++ + Sole
Huître ( 1)

Grevette grise
Encornet
Araignée
Flet
Raie bouclée

Houget barbet
Baudroie

Grondin perlon
Plie !

Petite roussette!
Merlan !

Raie bruDC;tte

+ (2)

+
+
+
+

.C

+
+
+
+

+

+

,.
+

+++
+

-1-+

+++
+

+

+++

++
+

+

+++

++

++

Gobie
Petit Prêtre
Chinchard
Rouget barbet
Baudroie
Lançon

Petit encornet
G:rondinperlon
Plie
Petite roussette
Merlan
Raie brune-cte

! ... .~_. .__..,- ! ._-_. -_0._.-__. ! . ._ ! . !

! ! ! !Dorade grise ++
Sprat
Crevette grise
Encornet
Araignée
Flet
Raie bouclée

Barbue
Petite vive
Maquereau
Bar
Limande
Grondin camard

+++

+
+++
++
++

+

+
+
+
+
+

Barbue

Bar
Limande

Grondin camard

Intérêt commercial

nul
+ prix de vente inférieur à 5 F/kg

++ 5-10 F/kg
+++ prix supérieur à 10 F!kg

(1) Pêche et vente en principe interdites. Pêche à la drague surtout

(2) Maillage réduit: 24 mm, maille étirée.
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IV - RESSOURCES EXPLOITEES PAR DES TECHNIQU~TTRES QUE. LE. CHALUTAGE.

Bien que le chalutage de fond soit l'activité principale en
baie, et que les prospections halieutiques n'aient été faites que par
ce moyen. il faut signaler que d'autreE> techniques de pêche. très diver­
sifiées visant des espèces parfois différentes. sont souvent utilisées.
Certaines de ces techniques seront traitées de façon plus détaillée dans
cette étude

• PêchR..à la.~ d.e:tra)...n.e" ou en. cliwwe. Essentiellement
saisonnière (avril à octobre). pratiquée par de petites unités, Souvent
également par les amateurs. cette pêche vise:

le maquereau
le bar
le lieu jaune
l'orphie

. p~. à fu drague

Dans la baie • trois espèces sont concerrlées essentiellement la
praire (septembre à avril) associée à l'amande de mer. et, de façon
exceptionnelle l'huître sauvage. Une analyse succincte des travaux
réalisées par le COB (BERTHOU et LEGALL) pour le Comité local des Pêches
de Granville est présentée plus loin.

Une partie importante de la flottille se déplace l'hiver
(novembre à mars) en baie de St Brieuc pour draguer la coquille
St Jacques. Le suivi du stock de coquille et de son exploitation est
fait depuis plusieurs années par les biologistes de l'ISTPM et du COB,
en collaboration avec la Profession (CRUSCO), le Comité d'Expansion
des C.ôtes du Nord et les Affaires maritimes.

Différents types de casiers sont utilisés pour rechercher la
crevette rose, l'araignée, le homard et la seiche. Dans le Cotentin,
les Itbrêmières" sont des casiers conçus pour la capture de la dorade
grise. Dans le nord de la baie, les casiers à bulots sont .très nombreux (*).
Les nasses à anguille rentrent dans cette catégorie d'engins.

Trémails, filets droi ts à araignée, filets à saUmon ••• sont
susceptibles de capturer de nombreuses espèces selon leur utilisation
mulets, bars. raies, seiches. maquereaux, araignées .. Les filets sont
utilisés par un nombre réduit de pêcheurs professionnels.

* Une étude de la biologie du bulot et de son exploitation est en
cours au COB.
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Autrefois, beaucoup plus en usage, cette technique est orientée
vers la pêçhe d'espèces de grande taille : congre, raie, roussette, :bâ.

Plusieurs techniques de pêche à pied, parfois très anciennes
(M01en Age), sont en usage sur l'immense estran sablo-vaseui de la baie.
Il s 1 agit des grandespêcherie(3 fixes, des batteries outésures de filets
à crevette, mais aussi de la pêche au dranet. Les espècer3-cibles sont,
outre, quelques bancs piégés dans les grandes pêcheries (hareng,
maquereau, mulet, seiche), essentiellement la sole et la crevette grise.
Une étude particulière de la pêche auxtésures est présentée par ailleurs
(travaux de F.GULLY).

V. ANALYSE DE LA RESSOURCE-BASE CHALUTABLE.

Des tableaux de données complets en annexe (fin de chapître)
sont extraits les éléments suivants qui concernent des estimations en
poids :

% î R : Part de la ressource-base dans la ressource totale
chalutée. Ce chiffre exprime la représentativité de la ressource-base
par rapport à l'ensemble des espèces pêchées au chalut.

% L: Re : Part commerciale (conforme aux normes réglementaires)
de la ressource-base dans la ressource totale commercialisable.

%L: Rfij : Part des rejets de la ressource-base (poissons hors
taille surtout) dans les rejets totaux de la pêche (hors..,.t;aille +
espèces sanS valeur commerciale).

,
;Av.Mai 78 Nov. 78 Mai 79 Oct. 79

% t; R !
8'7,5 66,3 65,2 70,6

% î He 89,3 75,5 57,8 78,1
- !

% L: Rej 28,4 23,1 31,4 6~,O

Part de la ressource-base et de safractiol1 "rejet" dans les captures
et rejets totaux.

La représentativité de la ressource-base est bonne, compte tenu
de la. part quelquefois importante d'espèces fourrage (tout-nu,callionyme)
ou d' espècesaccess oire·s (eprat) dans certaines pêches ,comme en novembre
78 et mai 79. L'essentiel de la pêche commercialisable est inclus dans la
ressource-base. Quant aux rejets, ils représentent une part non négligeable
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du poids (et El fortiori du nombre des poissons) de la ressource-base.
Hormis la pêche d'octobre 79 où les rejets sont dûs surtout à la présence
d'un grand nombre d'araignées molles (èn mue), les rejets sont constitués
de juvéniles en dessous de la taille légale de capture.

V.l. Rendements globaux.

Les rendements horaires de la ressource-base (E RHE) ou de sa
fraction commerciale (l: RHeE) dorment un ordre de grandeur des pêches

i réalisées lors des. campagnes de prospection.

Avr.Mai 78 Nov. 78 Mai 79 Oct. 79
------,---'-~------'-------;.........,,-..,.----

E RHE

i: RHeE 100,7

32,3

30,4

48,6

47

157,5

86,9

Rendements horaires moyens, en kilogramme par heure,

LèS différences importantes de rendements s'expliquent par
l'abondance saisonnière de quelques espèces: en pleine campagne de
seiches (avril 78), les rendements de cette espèce ont atteint 68 kg/ho
En mai 78 (fin de campagne et année médiocre), ils étaient retombés
à 18 kg/ho En octobre 79, l'abondance d'araignées (55 kg/h) , explique
en partie le rendement global élevé. En fait, en dehors des pêches de
seiche, les rendementp pondéraux moyens, pour un navire tel que le
"Roselys" (20 m, 350 cv, chalut de 20 mètres) seraient de l'ordre de
30 à 50 kg/ho Il s'agit donc de rendements assez faibles.

V.2. Rendements et rej ets spécifiques (tabl. p.U et 12)

La part de chaque espèce dans la ressource-base (% RB) et la
part des rejets hors taille de cette espèce par rapport au rejet total
de la ressource-base (% REJ) permettent d'apprécier l'importance de chacune
des espèces. Il faut rappeler que ces évaluations découlent de pêches
expérimentales réalisées avec un maillage très réduit (24 mm) et qu'eHes ne
doivent en aucun cas être interpré-tées comme des analyses de pêChes
professionnelles, Il s'agit uniquement de caractériser la "matière
première" disponible en baie,

L'estimation des "rejets" est faite en référence à la taille
légale de commercialisation, pour chaque espèce. Il s'agit donc d'une
appréciation assez théorique, puisque ces tailles légales sont très
rarement prises en considération par les professionnels. Les tailles de
vente peuvent êtr(~très inférieures à la taille légale (sole, barbue,
rouget, qar) ou parfois nettement supérieures : une raie, une roussette,
un grondin, une baudroie .• de 12 cm n'ont guère d'acheteur! Pour quelques
espèces, la, valeur du rejet reflète assez bien l'abondance des juvéniles
et indique l'existence d'une nurserie.
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La seiche représente l'essentiel des ci3-pturesprintanières, büm
que les variations annuelles puiElsent être fortes (cycle bisannuel) et
que la saison soit limitée à environ cinq à six semaines (mi-avril à
mi-juin), correspondant aux concentrations de géniteurs sur lesfrayères~

Il n'ya pas de rejet, malgré l'abondance estivale de juvéniles (seichots)
qui sont regrettablement exploités. L'encornet Gst souvent associé à .la
seiche.

La sole apparaît, au travers de ces prospections, comme peu
importante en poids, mais représentéeëssentiellementpar des juvéniles,
surtout à l'automne (90 % en poids). La partie orientale de la baie du
Mt St Michel est une très importante nurserie de sole. Cette espèce est,
après la seiche, l'espèce cible de la flottille des chalutiers qui
n'assure sa rentabilité qu',m exploitant cettere::;source"juvénile",les
pêches d'adultes étant rares.

1a crevette grise appara1t comme accessoire au travers des
chalutages 8xpérimentaux. En fait, cette espèce est cantonnée aux très
faibles fonds. accessibles aux petites unités et surtout à la pêche à pied.

La plie etla·barbue, comme 1asole, sont caractérisées par les
forts rejets traduisant l'existence de nurseries. La présence de la.
limande en baie est aléatoire.

Le flet localement abondant en automne au débouché des rlVleres
(Couesnon, Sée, Sélune) ,ne présente qu'un intérêt commercial mineur. Les
juvéniles sont rares en baie et doivent être concentrés en amont.

Les raies, notamment la raie bouclée, peuvent être importantes,
mais il faudra.it différencier les juvéniles de première année (12 à 30 cm)
des adultes, qui sont limités à une zone restreinte.

Les gadidés (rnerlan et tacaud) sont assez peu représentés en baie
et le sont surtout par des jeunes de moins de un an.

La petite rouË:sette est, par contre, assez abondante et représente
une part pondéra.le notable, mais sa faible valeur marchande en fait une
espèce accessoire.

L'araignée. également importante en poids est moins bien
représentée en baie qu'elle ne l'eut sur l'ensemble des côtes de Bretagne-­
nord. Les rejets de "lanternes" (animaux à carapace molle,enmue,
impropres à la commercialisation) peuvent être très importants.



11

i
iAvr.Mai 78 Nov. 78 Mai 79 Oct. 79

Tacaud ! 0,3 ! 4,3 ! 2 ! 38,2 !
! ---------------"'------! ------.;..----- I-------------! ----_------ ,.----.---""'---!
! Seiche , O! ! 0 ! a !
! -----------------_..._-- ! ------------- ! ------,.------- ! ----------- !-----_.----- !
! Sole ! 52,7 ! 90,5 ! 39,3 86,8!
,""'---------""'---------- ! -------..----- !------------- ! .,..---------- !"'----------- !
! Crevette grise ! 0 ! 0 ! a ! a !
! --------------------... ! -,.....---_._----- !------------ !----------,..... ! .•_---------+
! Encornet ! a! ! a ! a !
1"'------------.--------- !---------_-- !------------- !----------- !--- !
, Araignée ! a ! a ! a ! 100 1
!--------------------- !------------! ----.-------- !_._--'--_._---! -----"'------ !
! Flet ! a ! a ! a ! a !
1-""'-------------------1---------,.....--!----------,.....-!-----,.....-----,-------'-"'---!
! Raie bouclée ! a ! a ! a ! a
!----.----------------- ------------! ------------- !----------- !----------- 1
j Grondin perlon a! 57,1 ! 3,8! 3,3!
!--------------------- ------------1-------,.....----!-----------!--'---------!
! Plie 81! 45,6 ! 78,2! 45,5 !

1--------------------- ------------!------------+-----------+-----------!
! Roussette a! a , a ! a !

!---------------------.------------!------------!~----------+-----~-----!
! Merlan ! 29,3 ! 62,7 ! 18,7! 33 !
!---------------------!------------!------------!-----------!----~-"'-_._-'-!

! Raie brunette ! a ! a ! a ! a !
!-----""'-----,.....--------... I------------!------------!-----------I-----------!
! Rouget a!! a ! 96,2 !
! ,.....-------------------- ------------! ----------_.. !---_._-'----- ! - ...--------- !
! Baudroie 0 a 0 0
!-------...------------- ------------!--...---------+---------0"'-!-----------!
! Barbue 38,9 1 100 ! 100 ! 84,2 !
, '_ '_ I ! ! ------I-----------!

Bar ! a ! 30,8! 1,6!
--------------------- ------------!------------j-----------!-----------!

Limande ! a ! 94,1! 13,9 !
--------------------- ----_..._-----!--------_._--!-----------!----"'--'-----!

Grondin cam. 0 ! 6 a!

REJETS SPECIFIQUES

Part des rejets hors taille (en % du poids des rejets de la ressource­
base::: % REJ).
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l , i ! 1
. Avr .!VIai 78 . Nov . 78 . NIai 79 . Oct. 79 .
!-----~------!------------!-----------!---------~-!

! Tacaud ! 12,8 ! 8,6! 3,1! 12,6 !
! ---------------------! -----_._---_..:.. ! -------_..:.._-- ! ----..;.------ ! --..;.....--_..:.._-- !
! Seiche ! 66,6! 1 36,6 ! 4,6 !
!----_..:......_._------------ !------------ ! ----------_.... !-----..;.-----+------_..:.._-- !
! Sole 0,4 2,3 1,3 2,9!
! ---------_._---------- !-------..;.---- !---------.---,! ---_._------- ! _....--------- !
! Crevette grise 1 0,1 ! 4,0! 2,1 1,3!
! --------------------_. !----------..,..- ! _ ....---------- ! ---..,..------- ! ..;._._----,..:..,...--!
! Encornet ! 0,3 ! ~ ! 3,9! 2,9 t

! ---------_...;.---------..,.. ! -_....-_._------ ! ------_..:.._----! -..,..------'---! -----------
! Araign~e 4 1 7 1,7 3,6 34,9
! --------------------- 1------...--.... ..,.. .... !-...-----...----1--..;.--------- ! - ....----..;.---...
! Flet ! 2,6 ! 49,6! 7,7! 15,7
!---------------------! ------------! ._-----------! -----------! ---_._----_....
! Raie boucl~e ! 0,8 ! 9,7! 15,1 ! 4,3
! ---------,...--_..._------ !----_....__._.,...-- ! _._-----_..:....:.._-+---------_.... ! ,...--------_..:.. !
! Grondin p~rlon ! 0,6 ! 0,2! 1,3! 0,8 !

!---------------~-----!------------!------------+ ..._---------!-----------I
! Plie ! 0,5 ! 3,9! 2 13! 0,7 !
!-----------------..:..--- ! ------------ !------------- !----_..:..-----I------...._--- !
f Roussette ! 8 ! 16,3! 6 16! 11,9 !

!---------------------!------------!------------!-~--,...----_ .... !---_...._-----!
! Merlan ! 0,9 ! 1,6!· 1,9 ! 2,2 1
!---------------------! --,----_._----! ----'--------! -----------+-----------!
! Raie brunette ! 1,1 ! 1,0! 3,4! 1 1 8 !
! ---_..:.._-..;.------------- ! ------_._----- !------------+----..,._...._--- !-----------+
! Rouget ! 0,1! ! 0,2! 1,0 !

,---------------------!------------!---..;....._------!-----------!-----------!
Baudroie ! 0,3 ! 0,3 1 9,0! 0,1 !

---------------------!------------I-..:..-----_...._--!-----------!-----------+
Barbue ! 0,2 ! 0,7! 0,3! 0,5 !

------....------..;.-------I--..:..--_------!-'--..;.--_-__--!_----------!-..:..---...;._----!
Bar ! ! 0,1! 0,3 1 1,6 !

---------------------!-----..,------!----------..,..-!-----'------+-----------!
Limande ! ! 0,1! 0,3! 0 1 1 !

. --------~----'--------1------------- !-----------..:.. !----------- !-_-----..:..--- !
! Grondin cam. ! O,l! ! 1,0 0,2!

RENDEMENTS SPECIFIQUES

Part pondérale des espèces (% du poids de .la res$ource...base=% RB)



BMSM - -mm RHCE % REJ % RB % RBE RHE
...

RBCE % REJ %RB % RBE RHE RHCE

Tacaud 13 045 13010 0,3 12,8 12,9 2 780 2660 4,3 8,6 8,8 1·· 510 1 480 2,0 3,1 3,2
Seiche 167 8OOi67 800 66,6 67,3 .. 17 820 17 820 36,6 38,0
SOle 370 175 52,7 0,4 0,2 740 70 90,5 2,3 0,2 610 370 39,3 1,3 0,8

Crevette grise 60 60 - 0,1 0,1 1 280 1 280 - 4,0 4,2 1 010 1 010 - 2.1 22
Encornet 290 290 - 0,3 0,3 - - - - - 1 910 1 910 - 3,9 4,1

Araignée 4 750 4 750 - 4,7 4,7 560 560 - 1 ,7 1,8 1 760 1 760 - 3,6 3,7
Flet 2 bJO 2 630 - 2,6 2,6 16 025 16 025 - 49,6 52,8 3 750 3 750 - 7,7 8,0

Raie bouclée 810 810 - 0,8 0,8 3 130 3 130 - 9,7 10,3 7 340 7 340 - 15,1 15,6

1,3Grondin per~on 580 580 - 0,6 0,6 70 30 57,1 0,2 0,1 650 625 3,8 1,3
h::-:-----+--=-::-::-f.-~+-:;:-::-::_f__:~+_:__:;_;I_7~::.+___:~t_;_;:_;~~~_r_~~7":"':'::T-'-+---+----t---t

Plie 525 100 81,0 0,5 0,1 1 250 600 45,6 3,9 2,2 1 100 240 78,2 2,3 0,5

pte roussette

Merlan

8150 B 150 - 8,0 8,1 5 260 5 260 - 16,3 17,3 3 220 3 220 - 6,6 6,9

~20 650 29,3 0,9 O,? 510 190 62,7 1,6 0,6 910 740 18,7 1,9 1,6

Raie brunette 1 100 1 100 - 1,1 1,1 330 330 - 1,0 1,1 1 660 1 660 - 3,4 3,5

Rouget 70 70 - 0,1 0,1 - 100 100 - 0,2 0,2

Baudroie 330 330 - 0,3 0,3 95 95 - 0,3 0,3 4 360 4 360 - 9,0 9,3
180 110 38,9 0,2 0,1 240 - 100,0 0,7 - 130 - 100,0 0,3

20 20 - 0,1 0,1 130 90 30,8 0,3 0,2
Limande 10 35 35 - 0,1 0,1 170 10 94, 1 0,3

110 110 0,1 0,1 500 470 6,0 1,0 1,0

66,3% 75,5% 23,1%
r Res t RE ~ reje.

31,4%
Lreje.

t ~endements
ressource base 101730 100125 1,0

87,Sl 89,3% 28,4%
E Res L RE I:Rej.

100,0 100,0 S2 325 pO 365 6,1 ~oo,o ~OO,O ~8 640 ~6 955

65,2% 67,8%
t Res L RE

3,5 Joo,o 00,0

Date et nombre
de traits 14 traits en avrjl 1978 17 traits en nov.déc. 1978 29 traits en mai 1919



BM8M ml' Iœa % REJ % RB , RBE

Tacaud .. 19 920 12 240 38,2 12,6 14,1
Seiche 7 190 7180 - 4,6 8,3

...

S01e 4 615 610 $6,8 2,9 0,7

Crevette grise 2 020 2020 ,.., 1,3 2,3 ' ..

Encornet 4. 540 4 430 ~,4 2,9 5,1

Araignée 54· 960 - 100,0 34.9 -
Flet 24·690 24 690 - 15,7 ··29,4

Raie bouclée 672G 6720 4,3 7,7 .--
Grondin·per~on 1 210 1 170 3,3 0,8 1,3

Plie ... 1 120 610 4$,5 0,7 0,1

pte roussette 18 730p9 730 - 11 ,9 21,6
Merlan 3 510 2,,350 33,0 2,2 2,7

Raie brunette 28f5 2 815
~

1,8 3,2
,-

Rouget 1 580 60 96,2 1,0 0,1

Baudroie UO 'uo - 0,1 0,1 ,

Barbue ... 760 120 84,2 0,5 .... 0,1 1
Bar 2 510 2 410 1,6 1,6 2,8

, Plie 180 155 13,9 0,1 0,2
..

Grondinc4m. 375 375 - 0,2 0,4
,

.LRendements
157445 86 855 l()O,O !ressourc.es base 44,9 100,0

70,6\ 78,1% 63,0% ...

1; Res t RE ~Rej.

Date et nombre
obre

...•....

de traits 22 tr~j.t~ en oct 1979
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VI. COMPARAISON ENTRE LA RESSOURCE-BASE ET L'EXP LO ITA'I':ION.

Cette comparaison peut être tentée de façon globale en examinant
les donn~es officielles de production (affaires maritimes et cri~es) et en
se limitant aux espèces de chalut. En effet, certaines espêces dominantes
sont exploitêes par d'autres techniques que le chalut de fond.

• La praire et l'amande, pôch~es uniquement à la drague et au
nord des fonds r~gulièrement chalut~s, soit en dehors de la zone d'~tude.

· Le buccin (bulot), pêché au casier, également au nord dE la
ligne Cancale-Granville.

• Le maquereau qui, en dehors de captures au chalut semi-pélagique
ou à grande ouverture verticale, est la cible essentielle des ligneurs dans
l'ènsemble de la baie, d'avril à septembre.

La sélection des "espèces de chalut" pose quelques problèmes qui
viennent s'jouter au caractère souvent approximatif des chifft.'es de
production.

Pour Granville, nousutilis(;rons ici les chiffres de la crlee pour
1981. Ces chiffres ne prennent en compte qu'une part de la production et
comprennent aussi bien les pêches r~alisées en baie que celles des plus
grosses unités qui fréquentent les parages de Jersey et Guernesey. Il est
impossible de faire une ventilation par secteur géographique. La sélection
"poisson de chalut" se limite à comptabiliser les espèces capturées
régulièrement au chalut de fond. Elle dépasse 1 000 tonnes, dont 400 tonnes
de poissons et 600 de céphalopodes (seiche essentiellement).

Pour Cancale, nous avons choisi les chiffres des Affaires maritimes
pour 1979. IL s'agit encore d'une sous-estimation. On a exclu, pour ~tablir

la s~lection "poisson de chalut", les pêches de maquereau et de lieu jaune,
provenant surtout des ligneurs, et celles de homard, tourteau et étrille,
qui sont faites au casier. Les espèces cha1utées dépassent, en 1979,
226 tonnes, dont 23 tonnes d'araignée, 92 tonnes de céphalopodes et
110 tonnes de poissons.

On peut constater que la ressource-base définie par les pêches
expérimentales correspc>Dd bien à l'essentiel des captures réalisées
puisqu'elle représente plus de 90 % des apports des chalutiers. L'importance
relative des espèces varie selon leur intérêt commercial, mais on retrouve
les espèces essentilles : seiche, sole, raie, araignée .••
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Port de Cancale

Ressource-base Source
Année

,
Affaires mari t. ;
1979 .

!

Port de Granville

Source : criée
Année :! 1981

!% espèces de!
! chalut ! Poids kgPoids kg

!% l;3spèc~s
!de chalut

----------- -------' ------- ------!------
Tacaud 4 620 2,0 25 888 2,8

! .-------------.---------- !-.;.------(1'")- !------------'- ! ----------:-- ! ----..,------- !
! Seiche 1 84 300 ~ ! 37,2 ! 618 629(tIJ 60,7 !
! -------------------..,-- !------------ !------_._---- ! ----------- ! -..,-..,--..,----_.....-- !
!. Sole ! 26 395 ! 11,7 ! 47759 4,7 !
!-----------..,----------!------------!---'---------!------..,-----!--..,--..,-,;..-----!
! Crevette grise ! 4 690 ! 2,1 ! ? (III) !
I--------------------!------------!--..,_--,;..------!-----------+-------..,_--'-!
! Encornet ! 8 140 ! 3,6 ! 26 992 ! 2,7 !
!--_._-----------------!------,;..-----!---..,-------~-!-----..,------!------..,..----!

! Araignée ! 22 790 ! 10,1 'Regroupt.! !
! crustacés
! --------------------- !----~------- !------------ -----------! --~---------!
! Flet !? (IV) ! ? (IV) !
!---------------------'- ! ---_.__._----- ! _._---------_. ------'------! ----~------!
! Raie bouclée ! 19 000 = ! 101 259 = ! !
! !total "réUes"! 8,4 ! total "raie~n 9,9
!--------------~------ ! -------_._------ ! ------------ ! ------..,----- ! ---------- ,
! Grondin perlon ! 2 870 =! 1,3 ! 41 984 =! 4,1

!total !total!
! "grondins"! ! "grondins"!

!..,-------------------'---!------------!------------!-----------+--------..,---
! Plie ! 6 135 ! 2,7 ! 12 614 ! 1,2

!---------------------!------------!--..,----------!-..,----..,----~-!-'-----------
! Petite roussette ! 14 440 ! 6,4 ! 32 236 ! 3,2

!---------..,_..,_--..,_-------!------_-----!--_------..,_--!---~-------1-----..,_---..,_-!
! Merlan ! 2 395 ! 1,1 ! 2 446 ! 0,2 !

!---------------------!-----'---,;..-"--!--~---------!-----------!-----------+
1 Raie brunette! ! ! !
! ---------...-----..,-----_. !------------- !---------.......- ! -----------! ---~...,------!
! Rouget-barbet ! ?! ! 5 266 ! 0,5 !! _. ! 0 - ! __'- .....__ ! _. ! !

! Baudroie ! 2 120 ! 0,9 ! 10 956 ! 1,1 !
! ~------..,_----------,....--! --..,---------- 1---------_·.- ! ----------- ! ..,-------~--- !
! Barbue ! 3 075 ! 1,4 ! 3 883 ! 0,4 !
!---------------------!---~--------!-------------!-----------!-----------!

! Bar ! 3 245 ! 1,4 ! 2 235 ! 0,2 !
! --------------------- ! ._----------- ! ------------ ! ----------- ! -----------!
!Limande ! ! ! 724! 0,07 !

!--~~-----------------!~-------~---!-----------!------~----! ....._---------!
! Grondin cam ard ! !!!
Il!

. TOTAL 204 215 90,6 % . 932 861 91,5 %
! !!--

Production-chalut 226 510
1
;1019 196

1 1979 Mauvaise année à seiche

III Ventes hors criée (faibles?)

II Aff.Mar.754 T. A Cancale
en 1981: 230~90 T

IV peu commerçiali$é

COMPARAISON ENTRE LA "RESSOURCE-BASE" ET LA PRODUCTION (espèces de Chalut)
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VII ~ CONCLUSION.

L'approche eXjJérirnentaledes ressOurces chalutables en baie du
Mont SaintIVIichel permet de définir la limatière première" disponible.
Assez diversifiée,lÇl ressource .est composée de quelques espèces justifiant
une exploitation de quelque importance (seiche,sole, raie, roussette),
encore que cette exploitation repose dans une trop forte rnesuresur les
classes jeunes.

Outre le chalutage. de nombreuses techniques de pêche sont en
usage et on peut affirmer que toutes les ressources halieutiques
disponibles sontpltis ou moins e~ploitées. L1intér@t relatif do chaque
technique devra être précisé. tant au plan de la ressource qu'à celui du
coût de production.

A l'exception de la campagne de seiche, les rendements moyens de
chalutage sont faibles (en poids) et la rentabilité des nbtti11es ne
peut être assurée par cette seule activité. ~eci justifie la polyvalence
des flottilles qui arment, l'hiver, à la praire (Granville surtout) ou à
la coquille St Jacques (Cancale).

Les ressources disponibles sont caractérisées par leur potentiel
biologique (abondance des juvéniles) plus que par leur biomasse
effactivement exploi table. La biüe du Mont-Saint-Michel apparai t comme la
plus grande nurserie de Bretagne nord. Ceci amène à poser d'irnportants
problèmes :

• nécessité d'une évaluation scientifique continue des stocks et
de leur exploitation, afin de déterminer ce qui doit être préservé et ce
qui peut être exploité. Ceci suppose la conception et la mise en place
d'un système statistique adapté aUx pêches côtières. Les données de base
les plus indispensables concernent l'effort de pêche par métier et la
composition biologique des captures (âge).

• aménagement des pêches, qui suppose, à partir de données
scientifiques sérieuses, de revoir les aspects réglementaires et
technologiques de l'exploitation.

· étude intégrée des pêcheries, incluant les données sociales et
économiques. Ce type d'étude doit fournir les critères de choix d'aména­
gements, en fonction par exemple, du rapport profit/subventions. de
l'importancùdes emplois liés à la pêche, de la. capacité de passer d'une
activi.té à une autre (pêche~conchyliculture, chalutage-caseyage•• ). Un
tel travail nécessite la participation de l'administration, de la Profession
et de la Recherche.



LA MATIERE PREMIERE DU CHALUTAGE EN BAIE DUMONT SAINT MICHEL

Une ressource globalement comparable à celle du
littoral nord Bretagne •

• Une ressource-base diversifiée : 19 espèces

• Une ressource caractérisée par la seiche et la part
des jeunes poissons.

Une ressource qui complête, dans le temps et l'espace
une activité halieutique diversifiée.

La pêche de la seiche au chalut (avril-mai-juin) appara1~

comme la raison majeure de l'existence du chalutage. En dehors
de cette exploitation monospécifique, le chalutage c6tier en
baie du Mont-Saint~Michel est-il justifié et rehtable ? Une
étude de type socio-économique est conseillée.


